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  P. Philippe de la Sainte Trinité 

  Carme OCD – 1603†1671 
 

  Rejoignez l’Association des Amis de Saint-Hilaire !  ici 

 
 

 
 

Père Philippe de la Sainte Trinité. 

Collection privée. 

 
 
 
 

  

http://abbaye-saint-hilaire-vaucluse.com/Association_des_Amis_de_Saint-Hilaire.pdf
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  Historicité 

 
 
 
• RPF Philippi a Sma Trinitate: nom de religion ; 
• Filippo della Santissima Trinitá : nom de religion ; 
• Philippe de la Sainte Trinité: nom de religion ; 
• Julien, Esprit : nom à l’état civil. 
 
Philippe de la Sainte Trinité, carme déchaussé et missionnaire, dont 
le nom séculier était Esprit Julien, est né le 19 juillet 1603 à 
Malaucène* (Google Maps), commune du Comtat Venaissin. 
 
 

 
 

Pour agrandir le document, cliquez  ici 

http://maps.google.fr/maps?q=MALAUCENE+vaucluse&amp;hl=fr&amp;ie=UTF8&amp;sll=43.929721,4.994709&amp;sspn=0.116706,0.22007&amp;vpsrc=0&amp;hnear=Malauc%C3%A8ne,+Vaucluse,+Provence-Alpes-C%C3%B4te+d%27Azur&amp;t=m&amp;z=12
http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k76095c/f16.image
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*  Diocèse de Vaison-la-Romaine. Le pape Clément V (vers 1264 † 
1314 – 195e pape), premier des sept papes qui siégèrent à 
Avignon entre 1309 et 1377, établit ses quartiers d’été au prieuré 
du Groseau, à un quart de lieue de Malaucène. 

 
 
À Lyon, il entre à l’âge de 18 ans au couvent des Carmes déchaux, où 
il prononce ses vœux le 8 septembre 1622, et prend le nom de 
Philippi A Sma Trinitate. Il étudie ensuite à Paris puis à Rome durant 
2 ans au séminaire des Missions. 
 
En 1629, Francesco Barberini (1597 † 1679 - portrait), cardinal-légat 
d'Avignon de 1623 à 1633, l’envoie comme missionnaire à Ispahan, 
en Perse où les Carmes déchaux avaient fondé dès 1604 leur première 
maison de Missions. Il y arrive le 19 août 1629, accompagné de trois 
autres religieux. Au bout de neuf mois, ses supérieurs l’envoient à 
Bassora où, en 1632, s’était établie une fondation au service des 
Portugais commerçant par le Golfe Persique aux Échelles du Levant*.  
 
* On nomme "Échelles du Levant" les ports marchands de la 

Méditerranée orientale, soumis à la domination ottomane et dans 
lesquels les Européens ont des comptoirs. 

 
 
Durant ce séjour de quinze mois, il apprend le persan et la langue 
arabe.  
 
En 1631, il est nommé par le visiteur-général de l’ordre, professeur et 
maître des étudiants du couvent des frères carmes de Goa, aux Indes, 
où il arrive le 29 novembre 1631. Il y enseigne la théologie et la 
philosophie pendant 9 ans. 
 
C’est à cette occasion, en 1631, qu’il fait la connaissance de Pierre 
Berthelot (1600 † 1638), marin français, naviguant pour le compte du 
Vice-Roi du Portugal avec le titre de Pilote major des Indes et 
cosmographe royal (infos). 
 
À la suite de cette rencontre, Pierre Berthelot décide d’entrer au 
couvent des Carmes déchaux de Goa, et le 24 décembre 1634, il 
prononce ses vœux et prend le nom de frère Denis de la Nativité. 
 
À son retour, Philippe de la Sainte Trinité parcourt la Syrie, la 
Mésopotamie, la Chaldée, l’Arménie et une partie de la Médie (infos), 
et il publiera en 1649, à Lyon, le récit de ce voyage sous le titre : 
"Itinerarium orientale".  
 
Cet ouvrage traduit en français par le père Pierre de Saint-André, 
Carme déchaux, est publié en 1652 et 1669 sous le titre : Voyage 
d'Orient du Révérend père Philippe de la très sainte Trinité). 
 

  ►  Texte intégral ici 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Francesco_Barberini_%281597-1679%29#/media/File:P1110605_Wallraf_museum_Andrea_Sacchi_Cardinal_Francesco_Barberini_WRMDep.334_rwk.JPG
http://unesdoc.unesco.org/images/0008/000831/083185fo.pdf
https://fr.wikipedia.org/wiki/M%C3%A8des
https://books.google.fr/books?id=26QAAAAAcAAJ&printsec=frontcover&hl=fr&source=gbs_ge_summary_r&cad=0#v=onepage&q&f=false
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Cet ouvrage qui sera traduit en Allemand et en Italien en 1666, connut 
un certain succès, Jean Chardin (1643 † 1713), y faisant allusion 
dans son "Voyages de Monsieur le Chevalier Chardin en Perse et 
autres lieux de l’Orient", publié en 1740. 
 

  ►  Texte intégral ici 

 
En Terre sainte, il séjourne notamment au mont Carmel1 et, dans le 
nord du Liban, à l’ermitage troglodytique connu sous le nom de 
monastère Deir Mar Lichaa ou Elisha (Saint-Élisée). Mentionné pour 
la première fois au XIVe siècle, il est situé dans la vallée Wadi 
Qannoubine, ou vallée de la Qadisha, située au pied du mont 
Makmel, dans la chaîne du mont Liban2. 
 

  ►  Diaporama Flickr ici 

 
1  Les frères occidentaux de Notre-Dame installés au Levant se sont 

implantés en Europe avant la chute du royaume latin de Jérusalem 
(1291). Les couvents de Chypre et de Messine en Sicile sont établis 
vers 1235, les fondations de Valenciennes (1235), Aylesford au 
Royaume-Uni (1242), les Aygalades, près de Marseille (1244), Pise 
(1250), Paris (1254), Cologne (1260), etc. 

 
2  Le mont Liban, est une chaîne de montagnes du Liban et pour 

une petite partie de Syrie.  
 
 
A son retour en France, il remplit les charges de prieur, de définiteur, 
de provincial, et enfin de Visiteur général. 
 
En 1659, il est appelé à Rome comme définiteur, charge qu’il exerça 
deux triennats, et en 1665, il est élu préposé général (Præpositi 
Generalis Carmelitarum Discalceatorum Congregationis Sancti Eliæ). 
 
 

 
 

Les Fleurs du Carmel cueillies du parterre. 
R.P. Pierre de la Mère de Dieu - Carme OCD – 1670. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Jean_Chardin
http://www.flickr.com/search/show/?q=Deir+Mar+Lichaa
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Voyageur infatigable, il parcourt les Provinces de France, de Provence 
et du Comtat Venaissin, des Pays-Bas, d’Allemagne et de Pologne. 
 
Durant le second triennat, il visite les Provinces italiennes de Gênes, 
de Piémont, de Lombardie, de Naples, de Rome et de Sicile. 
 
C’est à l’occasion de l’un de ses déplacements que son navire est 
surpris par une violente tempête au large des côtes de Calabre. 
Mourant, il aborde à Naples, où il décède, le 28 février 1671, à l’âge 
de 68 ans. 
 
 

- - - o O o - - - 
 
 
Malgré les charges et les voyages, le père Philippe de la Trinité 
composa et édita un grand nombre d’ouvrages. 
 
Sa Somme Philosophique "Summa philosophica ex mira principiis 
philosophorum Aristotelis, et doctoris Angelici D. Thomæ doctrina 
juxta legitiman Scholae Thomisticae intelligentiam composita", 
éditée à Lyon en 1648, resta un manuel classique non seulement chez 
les Carmes Déchaux, mais également chez les Oratoriens et en 
d’autres Instituts. 
 
Il compléta cet ouvrage par une Summa Theologiae Dogmatica, éditée 
en 5 volumes à Lyon en 1653. 
 
Sa somme de Théologie mystique "Summa theologiae mysticae in qua 
demonstratur via montis perfectionis", publiée à Lyon en 1656, devin 
un classique de ce qu’on appelle l’École carmélitaine, et le fait entrer 
dans la pléiade des Pères Jean de Jésus-Marie, Thomas de Jésus, 
Nicolas de Jésus-Marie, Joseph du Saint-Esprit. 
 
 
 

 

  L’édifice des missions carmes 
  Extrait : Le Sanctuaire du Mont-Carmel par le RP Albert du Saint-Sauveur 

 
Depuis son établissement, la réforme des Carmes déchaussés 
s’était montrée animée de l'esprit de sa sainte fondatrice. Thérèse 
ne savait point lire les vies des Saints dont le zèle s’est employé à 
convertir les âmes, sans en être touchée jusqu’aux larmes ; aussi 
avait-elle cherché, par tous les moyens en son pouvoir, à exciter 
ses enfants à entreprendre des missions pour la conversion des 
infidèles. 
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Avant de mourir, elle eut la consolation de voir les Carmes de la 
réforme naviguer vers le Congo pour y planter le drapeau de la foi. 
Bientôt après, on jeta dans l’Amérique du Nord les fondements de 
la province de Saint-Albert, qui devint plus tard si florissante. 
 
En 1582, les Pères Antoine de la Mère de Dieu, François de la Croix 
et Jean des Anges, avec les Frères convers François de l'Ascension 
et Didace de saint Bruno, partirent pour la Guinée.  
 
Ils furent suivis, un an après, par deux autres Pères : les Pères 
Pierre des saints Apôtres et Sébastien de saint André, et par deux 
frères convers : les frères Barthélémy de saint Michel et Louis de 
saint Paul.  
 
Enfin l’an 1584, les Pères Didace du Saint-Sacrement et Didace de 
l’Incarnation, avec le frère François de Jésus, allèrent rejoindre les 
premiers. 
 
 
 

 

  L’édifice des missions carmes de la Perse 
  Extrait : Le Sanctuaire du Mont-Carmel par le RP Albert du Saint-Sauveur 

 
La congrégation d’Italie, se trouvait dans les mêmes dispositions 
que celle d’Espagne.  
 
Le Père Pierre de la Mère de Dieu, étant commissaire général, avait 
chargé le Père Jean de Jésus-Marie, alors maître des novices au 
couvent de la Scala, d’examiner si l'esprit des missions convenait 
ou non à l'institut de la réforme.  
 
Le pieux et savant religieux rédigea un mémoire où il prouve 
qu'elles n’y sont point contraires ; et les raisons qu’il en donnait 
firent une impression si vive, que tous les religieux s'offrirent 
généreusement à aller dans les pays où il plairait aux supérieurs de 
les envoyer.  
 
Le Pape, ayant eu connaissance de cet élan de générosité, résolut 
d’envoyer des Carmes déchaussés dans la Perse.  
 
On fit choix à cet effet de trois Carmes déchaussés des plus zélés : 
les Pères Paul Simon (Rivarola) de Jésus, génois de 28 ans, Jean 
Thaddée (Roldán) de saint Élisée, de Calahorra en Espagne, qui fut 
le premier évêque du Carmel thérésien (il décéda à Lérida, en 
Espagne, avant de prendre ses fonctions) ; Vincent (Gambart) de 
saint François, de Valence ; et Jean (Angeli) de l’Ascension, frère 
non-clerc de l’Ombrie. 
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Ils fondèrent en 1609 un couvent à Ispahan (340 km au sud de 
Téhéran), puis une résidence à Šīrāz. 
 

 
Jean Thaddée de saint Élisée 

 
 
L’édifice des missions de la Perse grandit bientôt au point que le 
pape Grégoire XV (1554 † 1623, 234e pape), ravi de ce succès, 
institua par sa bulle "Inscrutabili", du 22 juin 1622, une 
congrégation de Cardinaux et d’autres Prélats sous le titre de "Sacra 
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congregatio christiano nomini propagando", dont le but spécial fut de 
s’occuper des missions, et dont les Carmes déchaussés ont été les 
premiers assesseurs ( ). 
 
Le 30 avril 1623, les Carmes déchaussés arrivèrent à Bassora 
(Irak), et le P. Basile de saint François, portugais, y fonda une 
résidence. 
 
Par la suite, les Missions d'Orient des Carmes déchaussés 
comprendront deux branches : la Mission de Perse (avec Ispahan 
et Bassora, et subsidiairement Šīrāz) et la Mission de Syrie (avec 
Alep et Béšarré, et subsidiairement Tripoli). 
 
 

 
 

Émissaire perse du Shah Abbas 1er le Grand (1571 † 1629), reçu par le pape Paul 
V à Rome. Fresque d’Agostino Buonamici dit "Tassi" (1615-1616), Salone dei 

Corazzieri, Palais del Quirinal, Rome – Italie. 

 
 

http://www.newadvent.org/cathen/12456a.htm


 

P
a

g
e
9

 

 

  Le Père Prosper du Saint-Esprit 
  Extrait : Le Sanctuaire du Mont-Carmel par le RP Albert du Saint-Sauveur 

 
À cette époque, vivait dans le couvent du Désert de la province de 
Gênes, un jeune religieux dont Dieu voulait se servir pour rétablir 
le sanctuaire du mont Carmel. 
 
Le Père Prosper du Saint-Esprit, c’était son nom, prit l’habit des 
Carmes déchaussés à Rome. Il eut pour maître des novices le 
vénérable Père Dominique de Jésus-Marie. Quelque temps après 
son noviciat, il demanda et obtint la permission de se retirer dans 
le Désert de la province de Gênes. 
 
Dans sa solitude, le Père Prosper s’occupa d’une manière toute 
spéciale de l’origine de son Ordre. En lisant la vie admirable que 
menaient autrefois les ermites de la sainte montagne du Carmel : 
"Qui sait, se disait-il souvent dans ses méditations, qui sait s’il ne 
sortira pas un jour de ce colombier une Colombe qui ira faire son 
nid sur le Carmel ?" 
 
En 1620, le vénérable Père Mathias de saint François, alors Général 
de l’Ordre, désigna le Père Prosper pour la mission de Perse. Celui-
ci s’embarqua aussitôt en compagnie de trois autres religieux. La 
première terre d’Orient qui s’offrit à leurs regards fut le mont 
Carmel.  
 
Leur allégresse fut grande, et le Père Prosper sentit, au même 
instant, un plus grand désir d’habiter cette montagne sanctifiée par 
la présence des prophètes et de tant d’autres saints.  
 
Après trois ans de séjour à Ispahan, capitale de la Perse 
occidentale, le Père Prosper fut rappelé à Rome. Mais le Père 
Mathias de saint François, qui avait été réélu général en 1626, 
ayant obtenu de la congrégation de la "Sacra congregatio christiano 
nomini propagando" l’autorisation d'établir une résidence sur le 
mont Carmel, le Père Prosper reçût de nouvelles lettres patentes, 
avec ordre d’aller fonder un hospice de missionnaires à Alep et un 
autre sur la sainte Montagne. 
 
En 1627, le P. Prosper du Saint-Esprit fonda la mission d'Alep, qui 
était la principale ville commerciale du Moyen-Orient, et grâce à ce 
travail d’évangélisation, le Saint Siège institua le diocèse d’Ispahan 
le 12 octobre 1632. 
 

  ►  Accès au texte intégral avec Gallica ici 

 
 

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k5773930s.r=
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  Voyage d’Orient  
  du R.P. Philippe de la Très Sainte Trinité 
  Publié à Lyon - 1649 

 
 

Vignette de titre de l’édition en latin de 1649, 

traduite en Français par le père Pierre de Saint-André, carme déchaussé. 
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  Livre premier - Chapitre premier 
  Véritable description du mont Carmel 

 
 

Cette carte ne figure pas dans le Voyage d’Orient. 
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  Livre premier - Chapitre onzième 
  De la mission de la Terre sainte 
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The Brown Madona (13-14th), Santa Maria del Carmine Maggiore, Naples, Italie. 

 
 

- - - o O o - - -  
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  Ouvrages du R.P. Philippe de la Très Sainte Trinité 

 

 
 

  ►  Accès à la base de données ici 

 
 
 

 
 

  ►  Accès à la base de données ici 

 
 
 

 
 

  ►  Accès à la base de données ici 

 
 

- - - o O o - - -  

http://www.worldcat.org/identities/lccn-no00-24661/
http://www.idref.fr/061795143
http://viaf.org/viaf/7726446/
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  Parmi les religieux contemporains qu’il a fréquentés 
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  Francesco Barberini (1597†1679) 

 
 

Portrait réalisé par Andrea Sacchi, peintre italien (15991661) 

 
 
Francesco Barberini naît le 23 septembre 1597 à Florence, de Carlo 
Barberini et Costanza Magalotti. 
 
Neveu du pape Urbain VIII (1568†1644 – 235e pape), il est nommé 
cardinal lors du consistoire du 2 octobre 1623, avec le titre de 
cardinal-diacre de Sant’Agata dei Goti (quartier au sud de Rome).  
 
Cette même année 1623, il succède au cardinal Ludovisio, légat du 
pape à Avignon depuis 2 ans. 
 



 

P
a

g
e
3

5
 

  ►  Chronologie des légats d’Avignon (page 130) ici 

 
 
En septembre 1624, il demande au recteur Raccagna de faire savoir 
aux juifs du Comtat Venaissin que dorénavant ils n'auront plus le 
droit d'habiter en dehors des carrières de Cavaillon, Carpentras et 
L’Isle (L’Isle-sur-la-Sorgue). 
 
En 1633 il quitte ses fonctions de légat d’Avignon après avoir été 
nommé légat d’Urbino, commune de la région Marches, en Italie 
centrale. 
 
Les investigations menées à la demande du nouveau pape 
Innocent X (1574†1655 – 236e pape) contre les détournements 
financiers pratiqués par la famille des Barberini le contraignent à 
fuir en France en 1646 avec son frère Taddeo, prince de Palestrina, 
gonfalonier de l’église et commandant de l’armée papale. 
 
Ils y rejoignent leur frère, le cardinal Antonio Barberini*, son 
successeur au poste de légat d’Avignon de 1633 à 1644, et 
bénéficient de la protection du cardinal Mazarin (1602†1661). 
 
*  Préfet de la Sacra congregatio christiano nomini propagando de 

1632 à 1645 puis de 1649 à 1671. 
 
 
En 1648, le pape leur accorde son pardon et leur restitue les biens 
confisqués, dont leur palais romain. Rentré à Rome, Francesco 
Barberini limite dès lors son activité politique et se consacre au 
mécénat (infos). 
 
Il prend part aux conclaves de 1667, 1669-1670 et 1676, et décède 
à Rome en 1679, à l'âge de 82 ans. 
 
 

  ►  De la Provence au Comtat Venaissin ici 

  ►  État d’Avignon et Comtat Venaissin (1274-1791) ici 

  ►  Principauté d’Orange ici 

  ►  De l’obligation faite aux juifs de pouvoir être distingués 

       des chrétiens ici 

 
 

- - - o O o - - - 
  

http://www.archivi.beniculturali.it/dga/uploads/documents/Sussidi/Sussidi_7_a.pdf
https://books.google.fr/books?id=z8p1ec3tIZkC&pg=PR12&lpg=PR12&dq=Power+And+Religion+in+Baroque+Rome:+Barberini+Cultural+Policies&source=bl&ots=lolyMWBxa2&sig=tqheZo7yn7gFhH3D0mjRkQiS2dU&hl=fr&sa=X&ved=0ahUKEwit0P_Sh7vMAhUFPxoKHYQRCKYQ6AEIUDAH#v=onepage&q=Power%20And%20Religion%20in%20Baroque%20Rome%3A%20Barberini%20Cultural%20Policies&f=false
http://www.abbaye-saint-hilaire-vaucluse.com/Abbaye_Saint-Hilaire_Histoire_des_lieux_et_de_la_Provence.pdf
http://abbaye-saint-hilaire-vaucluse.com/images_visiter/Etat_Avignon_Comtat_Venaissin.pdf
http://abbaye-saint-hilaire-vaucluse.com/images_visiter/Principaute_Orange.pdf
http://www.abbaye-saint-hilaire-vaucluse.com/Synagogues.html
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  P. Pierre de Saint-André, Carme déchaussé (1624†1671) 

 
Le père Pierre de Saint-André, Carme déchaussé, dont le nom séculier 
était Antoine Rampalle, est né en 1624 à L’Isle (L’Isle-sur-la-Sorgue), 
commune du Comtat Venaissin.  
 
Il entra en religion à l’âge de 16 ans, et prit l’habit du Carmel à 
Avignon, le 23 décembre 1640. Il se distingua bientôt par un goût très 
vif pour l’étude. Après avoir professé la philosophie, la théologie et 
l’histoire dans différentes maisons de l’ordre, il en remplit 
successivement les divers emplois et mourut définiteur général, à 
Rome, le 29 novembre 1671. 
 
Le P. Philippe de la Sainte Trinité, l’avait chargé d’achever l’Histoire 
générale des Carmes déchaussés de la Congrégation d’Italie, que le P. 
Isidore de Saint Joseph avait commencée avant son décès en 1666.  
 
Il l’exécuta dans l’espace de trois ans ; et l’ouvrage sera publié sous le 
titre : Historia generalis Fratrum Discalceatorum Ordinis Beatissimæ 
Virginis de Monte-Carmelo, Congregationis S. Eliæ, tomus primus, in-
fol. à R.P. Isodoro à Sancto Josepho, primum collectus & inceptus, tùm 
à R.P. à S. Andræa, ejusdem ordinis definitore generali, novâ 
partitione, novo ordine, novâ formâ, donatus, nec minori parte auctus 
atque completus. Rome, 1668 : le second volume parut aussi à Rome, 
en 1671, in fol. 
 
Nous avons encore de ce Religieux :  
1°.  Le Religieux en solitude, Lyon, 1668, in-12. 
2°.  La vie du B. Jean de la Croix, Aix, 1675, in-8°.  
3°.  Une Traduction française des Odes Latines à la louange de sainte 

Thérèse.  
4°.  Une traduction de l’Itinerarium orientale du P. Philippe de la Sainte 

Trinité, sous le titre Voyage d’Orient du P. Philippe de la Sainte 
Trinité. Lyon, 1652, in 8°. 

5°.  La Vie du P. Dominique de Jésus-Maria, traduite du Latin, du P. 
Philippe de la Ste Trinité, avec corrections & additions.  

6°.  Madeleine pénitente & convertie : traduction de l’Italien d’Antonin 
Jules de Brignolet, Aix, 1674, in-8°.  

7°.  Enfin, il a traduit un autre ouvrage du même auteur ; intitulé : 
Alexis de Brignole-Sale. 

(V.P.) 
 
 

- - - o O o - - - 
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  François de Galaup de Chasteuil (1588†1644) 

 
 
 
François de Galaup de Chasteuil naît le 19 août 1588 à Aix (Aix-en-
Provence), de Louis Galaup de Chasteuil et Françoise Cadenet de 
Lumanon. 
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Après des études brillantes, il obtient le titre de docteur en Droit à 
l’université d’Aix. 
 
Après sa rencontre avec le père Gabriel de Villa de Béziers, de l’Ordre 
des Minimes, il s’initie à la langue hébraïque qui le conduit à l’étude 
des Saintes Écritures du peuple juif et de la Bible chrétienne avec son 
ami Nicolas-Claude Fabri de Peiresc (1580†1637). 
 
Le désir de connaître parfaitement le sens littéral de l’Écriture Sainte 
fut si puissant qu’il prend la résolution de quitter son pays, ses parents 
et ses amis pour s’installer dans le Levant. Il embarque à Marseille le 
20 juillet 1631, pour Constantinople. 
 
Il quitte Constantinople le 26 juillet 1632 pour rejoindre Sidon (Saïda), 
à un peu plus de 40 km au sud de Beyrouth, puis Ehden, 
agglomération maronite située dans la montagne Makmal, au nord 
du Liban, où il rencontre George Amira, patriarche des maronites 
et le père Élie, religieux de l’Ordre de Saint Antoine, curé de la 
paroisse. 
 
Afin de vivre pleinement sa vie érémitique, il se retire à Mar Alichaꞌa 
ou Elisha (Saint-Élisée), monastère de Carmes Déchaux (ou 
Déchaussés), situé dans la vallée de la Qadisha, située au pied du 
mont Makmel, dans la chaîne du mont Liban. 
 

Il y décède le 15 mai 1644. 
 
 

 
 

Mar Alichaꞌa (Ermitage of St. Lichaa) 

Pour agrandir le document, cliquez  ici 

 
 
 
 

https://upload.wikimedia.org/wikipedia/commons/e/e9/Qadisha%2C_view_on_Deir_Mar_Elisha_%286836959957%29.jpg
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Mar Alichaꞌa – Google Earth, altitude 12,89 km. 
Google Maps  ici 

Circuits touristiques dans le district de Qadaꞌ Bcharre  ici 

 
 
 

 
 

Pour ouvrir la vidéo, cliquez  ici 

 
 

- - - o O o - - -  

https://www.google.fr/maps/place/Hermitage+of+St+Lichaa,+Bcharre,+Liban/@34.2483927,35.998874,1048m/data=!3m1!1e3!4m2!3m1!1s0x152203f547158b43:0xc978ae3f7f70e76
https://www.mea.com.lb/contentfiles/1537File.pdf
https://youtu.be/O1vC9mO4_jE
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  Livres 
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  Voyage d’Orient  
  du R.P. Philippe de la Très Sainte Trinité 
  Publié à Lyon - 1649 

 
 
 

  ►  Accès au texte intégral avec Google Book  ici 

https://books.google.fr/books?id=-8dmIrsuAe8C&pg=PA402&dq=Pierre+de+Saint+Andr%C3%A9+carme&hl=fr&sa=X&ved=0ahUKEwjnmsn767XMAhWrAsAKHXgNCWkQ6AEIRzAH#v=onepage&q=Pierre%20de%20Saint%20Andr%C3%A9%20carme&f=false
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  La vie de Monsieur de Chasteuil 
  Solitaire du Mont-Liban 
  Publié à Paris - 1666 

 
 
 

  ►  Accès au texte intégral avec Google Book  ici 

 

https://books.google.fr/books?id=uEh5RwntwSAC&printsec=frontcover&hl=fr&source=gbs_ge_summary_r&cad=0#v=onepage&q&f=false
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  Voyage de Monsieur le Chevalier Chardin en Perse 
  et autres lieux de l’Orient 
  Publié à Amsterdam - 1740 

 
 
 

  ►  Accès au texte intégral du tome 1 avec Gallica ici 

  ►  Accès au texte intégral du tome 2 avec Gallica  ici 

 

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k10503900
https://books.google.fr/books?id=uEh5RwntwSAC&printsec=frontcover&hl=fr&source=gbs_ge_summary_r&cad=0#v=onepage&q&f=false
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  Histoire de Malaucène 

 
 

  ►  Accès au texte intégral avec Gallica ici 

 
 
Curieusement, cet ouvrage ne fait référence ni à Julien Esprit, ni au 
Père Philippe de la Très Sainte Trinité… 
 
 

- - - o O o - - - 

  

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k76095c/f1.image
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  Histoire de l’établissement de la Mission de Perse par les 
  pères Carmes déchaussés (de l’année 1604 à 1612) 
  Extrait des Annales de l’Ordre et de Dive 

 
 
 
Histoire de l’Établissement de la Mission de Perse par les pères Carmes 
déchaussés (de l’année 1604 à 1612) 
Auteur : Père Berthold Ignace de Sainte-Anne 
1ère éd. : Société belge de librairie, Bruxelles, 1885 
2e éd. : Nabu Press 
Format : 25 cm x 19 cm, 438 pages, relié  
Date de parution : 2011 
ISBN : 978-1272244392 
Prix : 33,27 € (2016) 
 

- - - o O o - - -  
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  Sacra congregatio christiano nomini propagando 
  Brefs principes de la langue Arabe 
  Ouvrage publié en 1642 

 
 
 

  ►  Accès au document ici 

  ►  Autres documents ici 

 

https://www.wdl.org/en/item/10680/view/1/1/
https://www.wdl.org/en/item/315/


 

P
a

g
e
4

7
 

   

  Kadicha 

 
 
 
À l'heure où les chrétiens d'Orient, persécutés ou pris dans la 
tourmente des révolutions arabes, se cherchent et s'interrogent sur 
leur devenir, Alexandre Najjar leur consacre ce beau roman qui 
nous raconte leurs racines, leur spiritualité et leur résistance. 
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Banquier à Beyrouth, Sami Rahmé décide, sur un coup de tête, de 
tout quitter pour aller vivre à proximité de la Kadicha, la vallée 
sainte, l'un des hauts lieux spirituels de la chrétienté en Orient.  
 
Quand son ancienne amie française, Florence, reporter à 
Libération, quitte en catastrophe la Syrie en révolte pour échouer 
au Liban, il trouve l'occasion de renouer avec elle et de l'initier à la 
vie paisible qu'il a choisi de mener.  
 
Ensemble, guidés par Kennedy, un aventurier érudit, ils explorent 
cette vallée et découvrent les personnages pittoresques qui y ont 
vécu : Sarkis Rizzi, qui se ruina pour installer une imprimerie au 
monastère de Kozhaya ; le patriarche Louqa qui, réfugié dans une 
grotte, résista longtemps aux mamelouks ; Marina, qui se déguisa 
en homme pour entrer au couvent ; François de Chasteuil, qui 
abandonna sa famille à Aix pour devenir ermite au mont Liban ; le 
poète Khalil Gibran (1883†1931), qui puisa son inspiration dans cet 
univers merveilleux...  
 
Un beau roman ou découverte, histoire, aventure, spiritualité et 
passion se mêlent dans un voyage initiatique, dans l'espace et le 
temps, sur les traces des chrétiens d'Orient. 
 
 

 
 
 
Alexandre Najjar : Né à Beyrouth en 1967. Il est l'auteur de romans 
(dont Les Exilés du Caucase, Grasset, 1995 ; Le roman de Beyrouth, 
Plon, 2005 et Phenicia, Plon, 2008, Prix Méditerranée 2009), de 
biographies (Khalil Gibran, Pygmalion, 2002), et de récits (L'école de 
la guerre, La Table Ronde, 1999) traduits dans une douzaine de 
langues. Avocat, responsable de L'Orient littéraire, il a obtenu le prix 
Hervé Deluen décerné par l'Académie française pour son action en 
faveur de la francophonie. 
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Kadicha 
Auteur : Alexandre Najjar 
Éditeur : Plon 
Format : 22,5 cm x 14 cm, 240 pages, relié  
Date de parution : 2011 
ISBN : 9782259210836 
Prix : 19,50 € (2016) 
 
 

- - - o O o - - - 
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  Association 

 

  



 

P
a

g
e
5

1
 

   

  Au fil du Groseau 

 
 
 
Cette association a pour but de faire connaître et mettre en valeur 
les caractéristiques du village de Malaucène et de son 
environnement proche (Ventoux, région). 
 
Outre l’action au quotidien, l’association organise depuis 2013 des 
Rencontres autour du Moyen Âge à Malaucène. Les Actes de 2013 
peuvent être consultés en ligne sur ce site (Rencontres). 
 
Enfin, ce Musée virtuel mis en place par des adultes et aussi des 
écoliers témoigne du désir de l’association de permettre à tout un 
chacun d’accéder aux richesses cachées du village. En impliquant 
des enfants dans sa construction, nous mettons aussi en avant de 
notre désir de semer la petite graine de l’amour de notre histoire 
dans le cœur et le cerveau des enfants. 
 

  ►  Site Internet ici 

 
 
Au fil du Groseau 
Jacques Galas 
Le Paradou  
84340 Malaucène  
Courriel : contact@au-fil-du-groseau.fr 
 
 

- - - o O o - - - 
 

  

http://www.au-fil-du-groseau.fr/site/periode.php?id=8
mailto:contact@au-fil-du-groseau.fr
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